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É D I T O

Des Hommes  
pour servir  
la France
S’il est bien une figure emblématique du pays 
carmausin, Jean Jaurès est aussi un des 
personnages majeurs de l’histoire de France au 
XIX° et au début du XX° siècle. Il demeure sur un 
piédestal en France et au-delà de nos frontières. 
Tant de lieux, d’avenues, de boulevards portent 
son nom !
Sa statue trône majestueusement sur la place 
de Carmaux : mais son héritage : à qui faut-
il l’attribuer ? Certains s’émouvront de voir 
ce personnage figurer dans cette publication 
paroissiale et parleront de récupération. 
Pourtant, il s’agit ici avant tout d’aller rechercher 
les intuitions et les inspirations historiques de 
M. Jaurès, non d’interpréter, un siècle après, ses 
écrits pour les faire servir à un discours ou une 
idéologie actuelle. Les textes originaux, la thèse 
de Jean Jaurès sont les écrits de référence : 
sans imaginer Jean Jaurès comme un catholique 
convaincu ou un chrétien militant, force est de 
constater que l’inspiration de sa philosophie et, 
sans aucun doute, le moteur de son engagement 
politique, étaient avant tout spirituels : le nier 
reviendrait à faire un révisionnisme historique 
évident. Ceux qui en douteraient ont toute liberté 
pour se plonger dans les écrits authentiques de 
Jean Jaurès !
La fièvre liée à la « crise » des gilets jaunes, au 
grand débat national, la perspective des élections 
européennes du mois de mai doivent nous 
interpeller : où sont aujourd’hui les hommes et 
les femmes qui veulent vraiment aimer leur pays 
et servir la France ?

Xavier Cormary, curé en Ségala
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BRICOLAGE

DÉCORATION 

JARDIN

MOTOCULTURE

DU LUNDI AU SAMEDI 8H30/12H15 ET 14H/19H

1, avenue Albert Thomas 81400 CARMAUX
Bompart
www.bricopro.fr

MENUISIER EBENISTE

Tél. 05 63 76 70 20
ESCALIERS - AGENCEMENT - CUISINES - MEUBLES MASSIFS

La Vayssonnié - 81400 ROSIÈRES
www.menuiserie-cadilhac-tarn.fr

POUR TOUT RENSEIGNEMENT
Paroisse du carmausin

1 rue Courbet – 81400 CARMAUX
05.63.76.51.88

paroisse.carmaux@gmail.com
http://carmaux.catholique.fr

Secrétariat ouvert du mardi au samedi de 9 h 30 à 12 h

Baptêmes : prendre contact au moins 3 mois avant la date envisagée.
Mariages 2020 : les inscriptions se font jusqu’au 31 octobre 2019

Mais aussi

3 Du 18 au 26 mai : mission jeunesse-

Lumière dans la paroisse, avec des jeunes 

de cette école internationale

3 Dimanche 16 juin : messe d’au revoir 

au Père Éric Alabi et repas paroissial au 

Garric

3 Dimanche 30 juin : repas paroissial de fin 

d’année au Garric 

3 Samedi 17 et dimanche 18 août : festival 

des jeunes FESTI’CATHO à Carmaux : 

concert ; conférence ; veillée de prière… 

3 Vendredi 23 août : concert Gospel de la 

St Privat à l’église.

3 Samedi 16 mars à 20h30 à 

l’église St Privat : « Joseph père 

adopté » spectacle donné par Alain 

Portenseigne

3 dimanche 7 avril à 12h30 au 

Foyer Ste Cécile à Carmaux : 

Table Ouverte Paroissiale Un repas 

partage avec tous ceux qui sont 

seuls, tous ceux qui veulent partager 

le pain et l’amitié. Chacun apporte ce 

qu’il peut. 

3 Vendredi 12 avril de 18h au 

samedi 13 avril 8h : Nuit de prière et 

d’adoration à l’oratoire du Sacré-

Cœur : venez passer une heure avec 

le Seigneur !

3 Samedi 27 avril : journée de 

pèlerinage paroissial à Pibrac 

« Avec Ste Germaine, vivre la 

joie de croire ». Ouvert à tous : 

Renseignements et inscriptions au 

secrétariat paroissial 

3 Dimanche 12 mai à 10h30 à 

l’église St Privat : célébration des 

confirmations présidées par Mgr 

Jean Legrez 

3 Jeudi 30 mai : messes de 

l’Ascension avec célébration du 

sacrement des malades pour toutes 

les personnes qui en auront fait la 

demande avant le 20 mai.

3 Dimanche 2 juin à 10h30 à St 

Privat : dimanche de l’Alliance pour 

les fiancés et les couples jubilaires en 

2019. Vous connaissez des couples 

qui se sont mariés en 1959, 1969, 

1994 ou 2009 ? Invitez-les à se 

faire connaître pour participer à 

cette fête !

A G E N D A
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www.eneoservices.fr

Un seul objectif :
Le meilleur de l’énergie… 
à proximité
Energies Services Occitans
57 ter, av. Bouloc Torcatis
81400 CARMAUX
Tél. 05 63 80 22 25 
Fax 05 63 80 20 14

Tél. 05 63 76 77 08
Fax 05 63 76 42 63
carmauxtourisme@orange.fr
www.carmaux-tourisme.com

PNEUS 81
Bvd Augustin Malroux - 81400 CARMAUX

Tél : 05 63 76 81 72
Email : pneus81@wanadoo.fr

Dans quelques semaines, les Européens seront appelés à renouveler les députés du Parlement 
européen. Dans une Europe en crise, revenir aux intuitions fondamentales de l’idéal européen est sans 
doute nécessaire.

L’Europe : Des racines pour le XXIe siècle
La mémoire collective conserve le 
souvenir du rôle déterminant, dans 
les années qui suivirent la Deuxième 
Guerre mondiale, d’hommes d’État 
chrétiens – notamment le chancelier 
d’Allemagne Konrad Adenauer, le 
Chef du gouvernement italien Alcide 
De Gasperi, et le ministre français 
des Affaires étrangères Robert 
Schuman – et de celui du Pape Pie XII 
en faveur d’une Europe unie sur le 
plan politique et économique.
Plus près de nous, l’action 
déterminante de certaines 
personnalités chrétiennes, de 
Jacques Delors à Helmut Kohl, ont 
renforcé l’idée que l’Europe qui s’est 
construite peu à peu à partir de 
1950, doit beaucoup aux Églises et 
en particulier à l’Église catholique. 
D’autant plus que le continent 

présente, par-delà ses divisions et 
les vicissitudes d’une histoire trop 
souvent cruelle, une unité intrinsèque 
fondamentale qui lui vient d’une 
commune culture chrétienne.
L’historien italien laïc Federico 
Chabod a écrit : « Dans la formation 
du concept d’Europe et du sentiment 
européen, les facteurs culturels ont 
eu, dans la période décisive de cette 
formation, une prééminence absolue, 
et même exclusive ».
René Rémond note pour sa part 
que l’Europe a la particularité 
d’être le seul continent entièrement 
christianisé, et il souligne que pour 
de nombreux peuples européens, 
la conversion au christianisme a 
coïncidé avec la naissance même 
de la nation, liant d’une manière 
indissoluble identité nationale 
et identité religieuse : « Cette 
commune appartenance chrétienne, 
écrit-il, est une composante de 
l’identité européenne. Elle crée une 
différence originelle avec les autres 
continents, qui s’atténuera avec 
le mouvement missionnaire par 
lequel l’Europe apportera sa foi aux 
autres mondes. Le christianisme a 
imprimé sa marque sur le continent. 
L’Europe s’est couverte d’un grand 
manteau blanc d’églises. Partout des 
monastères se sont fondés dont les 
religieux ont contribué à défricher la 
terre. L’espace a été quadrillé, des 
humbles croix érigées aux carrefours 
des chemins jusqu’aux cathédrales 
et aux basiliques les plus altières. 

Le christianisme a imposé son 
empreinte dans le temps aussi avec 
son calendrier liturgique ».
À partir de 1950 donc, la Communauté 
européenne du charbon et de l’acier 
(CECA) unit progressivement les pays 
européens sur les plans économique 
et politique afin de garantir une paix 
durable.
Les six pays fondateurs de cette 
Communauté sont l’Allemagne, 
la Belgique, la France, l’Italie, le 
Luxembourg et les Pays-Bas.
Les années 1950 sont dominées par 
la guerre froide entre l’Est et l’Ouest. 
En Hongrie, les manifestations 
contre le régime communiste sont 
réprimées par les chars soviétiques 
en 1956. En 1957, le traité de Rome 
institue la Communauté économique 
européenne (CEE), ou « marché 
commun ».Le chancelier allemand Konrad Adenauer. DR.
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J.D. UGHETTO
Livraison gratuite

27, Av. Albert Thomas
CARMAUX

Tél : 05 63 36 52 86
SIRET 410 716 856 000 199, avenue de Rodez - 81400 CARMAUX

La crise économique mondiale frappe durement 
l’Europe. L’UE aide plusieurs pays à faire face à leurs 
difficultés et crée « l’Union bancaire », afin de veiller à 
ce que les banques soient plus sûres et plus fiables. En 
2012, l’Union européenne reçoit le Prix Nobel de la Paix. 
La Croatie devient le 28e État membre en 2013. 
L’Europe reste un modèle, un guide pour l’humanité, 
malgré ses faiblesses.
Paul VI disait en 1977 au Conseil de l’Europe : « l’Europe 
conserve une responsabilité particulière pour témoigner, 
dans l’intérêt de tous, de valeurs essentielles, comme la 
liberté, la justice, la dignité personnelle, la solidarité, 
l’amour universel et réciproque ».
Jean-Paul II déclara à son tour aux présidents des 
Parlements de l’Union européenne le 23 septembre 
2000 : « L’Union européenne ne doit pas oublier qu’elle 
est le berceau des idées de personne et de liberté, et 
que ces idées sont venues de sa longue imprégnation 
du christianisme. L’Union européenne peut connaître un 
nouveau sursaut d’humanité ! Qu’elle sache obtenir le 
consensus nécessaire pour inscrire parmi ses idéaux les 
plus élevés la protection de la vie, le respect de l’autre, 

le service réciproque et une fraternité sans exclusions ».
L’unité de l’Europe, fondée sur la réconciliation franco-
allemande, est un modèle, une prophétie pour bien des 
parties du monde déchirées par des conflits, le signe qu’il 
ne faut pas désespérer de l’histoire. C’est ce que Jean-
Paul II voulut rappeler à l’occasion du centenaire des 
Semaines sociales de France : « Relire le passé de notre 
continent invite à rechercher sans cesse de nouveaux 
chemins de collaboration, de fraternité et de paix. […] 
Les soixante années qui viennent de s’écouler [depuis 
la Libération] sont porteuses d’espérance. Elles ont été 
marquées par de nombreux gestes de réconciliation et 
par le désir de faire du continent une Europe de frères. 
[…] Les deux conflits mondiaux avaient créé des fractures 
et des antagonismes que la construction européenne 
aidera peu à peu à dépasser, pour édifier une Europe des 
peuples, une Europe de la solidarité […]. Son exemple 
peut ouvrir la voie à d’autres formes d’intégration de 
pays sur d’autres continents ».

André Nassivet

• 1960-1969 : Une période de croissance économique
• 1970-1979 : Une Communauté en expansion : le premier 
élargissement
Le Danemark, l’Irlande et le Royaume-Uni adhèrent à 
l’Union européenne le 1er janvier 1973, portant le nombre 
d’États membres à neuf. 
• 1980-1989 : Une Europe en pleine mutation : la chute du 
mur de Berlin
• 1990-1999 : Une Europe sans frontières
• 2000-2009 : La poursuite de l’élargissement
L’euro devient la nouvelle monnaie de nombreux Européens. 
La page des divisions politiques entre Europe de l’Ouest 
et Europe de l’Est est définitivement tournée lorsque pas 
moins de dix nouveaux pays adhèrent à l’UE en 2004, 
suivis de la Bulgarie et de la Roumanie en 2007. Une crise 
financière frappe l’économie mondiale en septembre 2008. 
Le traité de Lisbonne est ratifié par tous les États membres, 
avant d’entrer en vigueur en 2009. Il dote l’UE d’institutions 
modernes et de méthodes de travail plus efficaces.

De 2010 à aujourd’hui : Une décennie difficile

Tél. 05 63 48 75 40

Rue Alain-Colas

81000 - ALBI 
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Diététique 81
Alimentation biologique

Blandine GISQUET
5, rue Arago - CARMAUX - Tél. 05 63 36 40 27

carmaux.lavieclaire@gmail.com

16 & 18 bis, 
av. Albert Thomas 
81400 CARMAUX
Tél. : 05 63 36 68 67
Fax 05 63 36 70 64

E-mail : servicemedicalcarmausin@orange.fr

L’avenir de l’Europe est-il dans ses racines ?
Les élections européennes approchent. L’Europe est un idéal qui s’est construit depuis plus de soixante 
ans : celui de la rencontre et de la discussion entre les peuples, entre les pays. 

Après des siècles de guerres, une alliance de 
pays européens a réussi à voir le jour. C’est l’espoir et 
le souci de construire un avenir plus apaisé qui permet 
cette construction. N’est-ce pas un formidable miracle ?  
Bien des tentatives ont été faites, mais toujours par 
le moyen de la force en oubliant le dialogue entre les 
peuples. Bien des gens en ont rêvé de cette Europe 
pacifiée et unie. C’est le cas en particulier de Victor Hugo 
à travers ce qu’il appelle les « États-Unis d’Europe » ou 
bien encore « Elle s’appellera l’Europe, au XXème siècle, 
et, aux siècles suivants, plus transfigurée encore, elle 
s’appellera l’Humanité. »1. L’Europe est avant tout un idéal 
qui se construit maintenant même si les difficultés sont 
nombreuses. Mais faisons un retour en arrière sur la 
construction de l’Union Européenne et ses inspirations 
chrétiennes.

Il est difficile de contester le fait que les 6 pays 
fondateurs de la Communauté Économique du Charbon 
et de l’Acier ont en commun un enracinement chrétien : 
République Fédérale d’Allemagne (luthérianisme et 
catholicisme), France, Belgique, Luxembourg et Italie 
(catholicisme et minorités protestantes), Pays-Bas 
(calvinisme). Depuis le IVème siècle, le christianisme n’a 
cessé de gagner et de modeler l’Europe bien au-delà 
de ces six pays. Il faut saluer les efforts de Saint Benoît 
de Nursie et des moines irlandais pour évangéliser 
l’Occident. Par ailleurs, le christianisme a joué un rôle 
unificateur en Occident alors que ce dernier était secoué 
par les guerres. Si le rôle du christianisme dans l’histoire 
de l’Europe est indéniable ; qu’en est-il de son rôle dans 
la construction de l’Union Européenne ?

Le drapeau de l’Union Européenne est un 
symbole d’inspiration chrétienne. Le bleu renvoie à Marie 
alors que les 12 étoiles peuvent représenter la couronne 
de la Vierge. Enfin, ce drapeau a été adopté par le Conseil 
de l’Europe le 8 décembre 1955, jour de l’Immaculée 
Conception. D’autres symboliques ont été données à ce 
drapeau (on peut en trouver une sur le site officiel de 
l’Union Européenne). Par ailleurs, nous devons souligner 
l’inspiration chrétienne de l’initiative de Schuman, 

Gasperi, Monnet, Konrad Adenauer, Johan Willem 
Beyen, Joseph Bech, … pour créer la CECA en 1951. La 
plupart de ces « pères fondateurs de l’Europe » sont des 
démocrates-chrétiens marqués par les expériences des 
guerres mondiales. 

Avant d’évoquer un idéal chrétien dans la cette 
construction, il nous faut souligner la pression que 
les États-Unis d’Amérique ont exercée sur les pays 
européens pour les inciter à proposer une construction 
européenne : création d’un marché économique pour 
les produits étatsuniens et construction d’une unité face 
au communisme – Guerre Froide oblige. Mais si ces 
éléments concrétisent le projet européen, un certain 
idéal a aussi incité à cette construction – en plus de 
considération économique. Dans les années 1920, l’idée 
d’une construction européenne s’exprime déjà, pensons à 
Aristide Briand. Schuman, Adenauer et de Gasperi voient 
dans l’Europe une concrétisation de l’universalisme 
chrétien. Gasperi aurait rendu hommage à Schuman en 
ces termes : « Les hommes portent déjà dans leur cœur 
ce que, selon la parole du Christ, Dieu désire d’eux : Qu’ils 
soient un ! Nous-mêmes, hommes politiques, nous avons 
adopté ce langage, et cet homme prévoyant et lucide qui 
s’appelle Schuman en est la preuve ». Schuman, bien que 
respectueux de la laïcité et restant distant des institutions 
religieuses concernant sa politique, s’ancre dans 
l’Évangile et est un catholique pratiquant. Reconnaître 
les racines chrétiennes de l’Union Européenne ne 
consiste pas à l’enfermer dans un monopole mais à 
reconnaître objectivement et historiquement les apports 
du christianisme à l’Europe à travers les 1500-1700 ans 
qui nous séparent du début de l’évangélisation de cet 
espace.

Guillaume Meunier, diplômé d’un Master 
en Histoire moderne et contemporaine.

1 Victor Hugo, Paris (1867), Œuvres complètes, André 
Martel. Éditeur, 1955, p. 509-513.
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Ouvert du lundi au jeudi 
de 9 h à 12 h 30 et de 14 h à 19 h 15.

Le vendredi et samedi de 9 h à 19 h 15

127 av. J.-B. Calvignac
81400 CARMAUX

05 63 43 72 20

CUISINE
DIEUZE
Artisan menuisier, Ébéniste,
Fabrication cuisine, Salle de bain, meuble,
Agencement magasin et intérieur.

LE GARRIC • 06 27 84 49 22
cyril8101@hotmail.fr

Jean Jaurès : un homme fasciné et fascinant !
Bien plus qu’une grande figure de l’histoire de France :

Le Courrier : Jaurès, était-il homme politique ou phi-
losophe ?
Jordi Blanc : On connaît le Jaurès politique, diversement 
apprécié. Fortement critiqué et calomnié, voire victime 
d’appels au meurtre pour son pacifisme, dans les deux 
ans qui ont précédé son assassinat, y compris de la part 
du très chrétien Péguy. Qualifié de social-traître par les 
communistes de l’entre-deux-guerres. Jusqu’à devenir 
l’icône républicaine statufiée et panthéonisée que nous 
savons.

Mais le Jaurès philosophe ? Inconnu des dictionnaires et 
des programmes. Et pour cause : on n’a pas arrêté d’es-
sayer de rendre Jaurès compatible avec « l’horizon indé-
passable » que constituait le marxisme. Or Jaurès n’a ja-
mais été marxiste, ni de près ni de loin, et sa philosophie 
est rigoureusement incompatible avec le marxisme.
C’est contre cette injustice posthume que j’ai essayé de 
réagir en me consacrant à l’étude et à la publication de 
ses Œuvres philosophiques. Et j’ai vite compris pourquoi 
cette mise à la trappe. Dès la septième page de sa thèse 
de doctorat, De la Réalité du monde sensible, et où il n’est 
jamais question de politique, mais de métaphysique et 
de religion, Dieu est défini non pas seulement comme 
« l’ordre et l’harmonie des choses », selon Leibniz, formule 
qu’il ne récuse pas, mais « comme la mesure et l’essence 
de la réalité », selon Platon et saint Augustin. Et ce « pour 
l’homme le plus simple ». Son Dieu n’est pas seulement 
« le Dieu des philosophes et des savants », comme disait 
Pascal, mais « le Dieu d’Abraham, d’Isaac et de Jacob ».

Le Courrier : Peut-on faire un lien entre l’enseigne-
ment et les engagements de Jean Jaurès et la crise des 
Gilets jaunes, un siècle après sa mort ? Que dirait Jau-
rès s’il était à l’Assemblée nationale en 2019 ?

Jordi Blanc : Je ne sais pas ce qu’il dirait et j’éviterai de 
parler à sa place, comme beaucoup ne se sont pas privés 
de le faire. Mais je sais ce qu’il disait en 1890. Une phrase 
dans un article de La Dépêche que j’ai retenue et qui ne 
peut manquer d’avoir des résonances dans notre temps 
et bien au-delà : « Il y a deux grands mots dans la politique : 
Aujourd’hui et Demain. Or, pour le peuple, la souffrance s’ap-
pelle toujours Aujourd’hui, et la justice s’appelle toujours De-
main. » Elle en dit plus que bien des discours.

Qu’est-ce qui a fait courir Jaurès, et l’a poussé à se dévouer sans compter à la cause de la justice 
sociale et de la paix internationale ? Et qu’il a payé de sa vie ? Ne faut-il pas en chercher les raisons 
dans ses écrits philosophiques qui ont précédé son action ? Professeur agrégé de philosophie, il a 
soutenu en 1892 une thèse de philosophie en Sorbonne, nous avons posé la question à Jòrdi Blanc, 
professeur de philosophie honoraire, de sciences économiques et d’occitan à Carmaux, auteur d’une 
thèse de doctorat sur Jaurès philosophe et éditeur de ses Œuvres philosophiques.

POMPES FUNÈBRES BRU

8, rue Raspail - 81400 CARMAUX
Tél. 05 63 36 91 66

Le buste de Jean Jaurès à la mairie de Toulouse. 

Xa
vi

er
 C

or
m

ar
y



8     LE COURRIER - MARS 2019

D O S S I E R

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

         

   NUAGE BLANC 

  2 avenue Jean Jaurès - CARMAUX  

Tél: 05.63.76.60.85 

 TIME ZONE 

Appareillages auditifs
adultes et enfants

8, place Jean Jaurès - 81400 CARMAUX
Tél. 05 63 36 37 60 - e-mail : entendre.albi@free.fr

GARAGE RAU

GARAGE
GALOBARDES

144, avenue Albert-Thomas
81400 CARMAUX
www.citroen.fr
Tél. : +33(0)5 63 76 54 88
galobardes.gge@orange.fr

BFSBFS BâtiFrance Services

Christophe CAPOULADE
ÉLECTRICITÉ GÉNÉRALE
3, rue Diderot - CARMAUX
06 85 19 04 53

Le Courrier : Pouvez-vous nous en dire plus sur cette 
« philosophie religieuse » ?
Jordi Blanc : Le problème avec Jaurès, c’est que personne 
ne lit vraiment tous ses écrits, qu’on cherche plutôt à le ti-
rer à soi. Or sa thèse est théocentrique : tout part de Dieu 
et tout y remonte. « Dieu est une conscience infinie dont le 
centre est partout et la circonférence nulle part », dit-il avec 
le Pascal des Pensées. Et il est à la fois immanent et trans-
cendant. Sa grande œuvre est un gigantesque commentaire 
de la parole de saint Paul : « En Dieu nous vivons, nous nous 
mouvons et nous sommes », citée deux fois. Donc nul pan-
théisme chez lui : le monde n’est pas Dieu et Dieu n’est pas 
le monde, mais nous sommes, ainsi que le monde, en Dieu.
Nous voyons dans le regard de Dieu : « La lumière n’est pas 
l’aliment inerte du regard ; elle est elle-même un regard, 
elle est, à la lettre, le regard de Dieu. Et si nous voyons par 
la lumière, c’est que, par elle, nous devenons une partie du 
regard divin ». Dieu nous parle dans le silence des nuits : 
« lorsque l’âme écoute et croit entendre le silence infini de la 
nuit, elle ne se trompe pas […], c’est vraiment Dieu que nous 
entendons dans le silence des nuits. »
Un Dieu de compassion qui est vraiment, chez Jaurès comme 
chez saint Augustin, le plus intime de nous-mêmes : « Dans 
ma pauvre tête fatiguée, il y a Dieu », écrit-il à la première 
personne. On mesure combien il a fallu de mauvaise foi et 
de malhonnêteté intellectuelle pour nier la foi de Jaurès.

Le Courrier : Alors, Jaurès, un philosophe ou un théolo-
gien ?
Jordi Blanc : Les deux termes ne sont pas antinomiques. 
De Platon à Leibniz et à Kant, et jusqu’aux philosophies de 
la mort de Dieu, Dieu a toujours été présent dans la philo-
sophie. Jaurès se réclame constamment de la « philosophia 
perennis » et de la « religion éternelle » et n’hésite pas à se 
présenter dans les colonnes de La Dépêche comme « théo-
logien laïque ».

Le Courrier : La foi de Jaurès, comment pourriez-vous la 
caractériser ?
Jordi Blanc : Elle n’est pas forcément conforme aux 
dogmes de l’Église, d’une Église qu’il accuse d’accapa-
rer des fonctions sociales et éducatives qui devraient être 
celles de l’État, qui soutient les abus de pouvoir des patrons 
et la conquête coloniale et qu’il juge sévèrement pour ses 
prises de position bellicistes. Vous n’y trouvez ni la Trinité, 
ni l’Immaculée Conception, mais Jaurès était un grand lec-
teur de la Bible et son inspiration religieuse est largement 
judéo-chrétienne. Et ce n’est pas forcément sur l’aspect ou 
non dogmatique de sa foi que je m’arrêterai, mais sur sa 

dimension vécue et le rapport très étroit chez lui entre sa 
pensée métaphysique et religieuse et son action. Pour lui, 
une idée qui ne se traduit pas en actes, n’est pas susceptible 
d’être prise en considération, et il ne cesse de le répéter.
Lorsqu’après sa thèse, il s’engage dans l’action, loin de 
tourner le dos à ce que l’on a considéré comme des illu-
sions métaphysiques et idéalistes, ce n’est pas d’un renie-
ment qu’il s’agit, mais d’un accomplissement. Il faut lire 
là-dessus son texte sur La Question sociale et la Révolution 
religieuse que j’ai réédité et dans lequel il définit la place 
de la religion dans la société future. Pour lui la réalisation 
de la justice sociale dans les rapports entre les hommes 
ne résoudra pas tous les problèmes, ni celui du sens de la 
vie, ni celui de la mort. Mais, l’humanité enfin libérée de 
ses chaînes, l’instauration de la justice sociale et de la paix 
entre les nations sera le prélude d’une vaste « révolution re-
ligieuse ».
Je me contenterai d’en citer, en conclusion, ce magnifique 
passage :
« Dans la transformation sociale que nous préparons, il ne se 
perdra pas un atome des richesses religieuses de l’humani-
té ; mais la religion, au lieu d’être une puissance équivoque 
mêlée de lumière et de ténèbres, de bien et de mal, sera 
une puissance toute lumineuse et toute bonne, puisqu’en 
réconciliant la nature et Dieu, elle aura donné à la science 
suspecte jusqu’ici un caractère sacré ; et puisqu’en univer-
salisant la justice, elle aura exclu de la charité et de la bonté 
l’arbitraire qui s’y mêlait. Si on nous objecte que c’est là un 
idéal mystique, nous répondrons qu’en dehors de ce qu’on 
appelle la vie mystique, c’est-à-dire de l’union ardente des 
âmes dans un idéal divin, toute vie n’est que misère et que 
mort. Et puisque la condition même de cette vie mystique est 
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D O S S I E R

Alain IVERSENC
177 avenue Albert Thomas
81400 CARMAUX
05.63.80.74.58

SITELEC SCOP
Société Industrielle Tarnaise d’Électricité

Électricité générale - Bâtiment
Industrie - Chauffage électrique

Ventilation - Alarmes - Domotique - Câblage informatique

05 63 76 73 64
email : contact@sitelec81.fr

50, avenue de Rodez - 81400 Carmaux
Fax : 05 63 76 42 69

Frédéric Vergnes Gérant

Entreprises

• 1859 : naissance à Castres, petit neveu du vice-amiral Benjamin Jaurès, ministre de la ma-
rine.
• 1878 : reçu premier devant Bergson au concours d’entrée à l’École normale supérieure.
• 1881 : agrégé de philosophie, il est nommé au lycée d’Albi.
• 1885 : élu député du Tarn sur une liste républicaine.
• 1893 : après la grande grève des mineurs de Carmaux de 1892, il est élu député républicain 
et socialiste de la circonscription de Carmaux.
• 1895-1896 : il soutient les verriers de Carmaux en grève et participe à leur combat pour la 
construction de la Verrerie ouvrière d’Albi.
• 1898 : il s’engage pour la défense de Dreyfus innocent, contrairement à une majorité de so-
cialistes qui ne voient en lui qu’un gradé et qu’un bourgeois : « il n’est plus ni un officier ni un 
bourgeois : il est dépouillé, par l’excès du malheur de tout caractère de classe ; il n’est plus que 
l’humanité elle-même, au plus haut degré de misère et de désespoir qui se puisse imaginer. »
• 1904 : il préside à la fondation de L’Humanité, qui se veut l’organe de toute la gauche politique 
et syndicale.
• 1905 : fondation de la SFIO, Section française de l’Internationale ouvrière.
• 1910 ; rédige L’Armée nouvelle, projet d’armée défensive.
• 1911 : tournée de conférences en Amérique du Sud (Brésil, Uruguay, Argentine). Se prononce 
pour l’enseignement de l’occitan, du basque et du breton à l’école publique.
• 1914 : assassiné par Raoul Villain.
• 1919 : acquittement de son assassin.
• 1924 : transfert de sa dépouille au Panthéon

Repères biographiques de Jean Jaurès

pour nous l’organisation de la justice extérieure, puisque son 
principe est l’exaltation de la liberté intérieure, qu’a-t-on à 
craindre et que peut-on nous reprocher ? 
Nous n’entendons pas discréditer la vie pratique, mais bien 
au contraire nous voulons que dans le travail pénétré de jus-
tice, les hommes puissent voir une sorte de fonction sacrée, 
et qu’ainsi la vie de l’humanité soit religieuse jusque dans sa 
substance matérielle et jusque dans sa moelle. Devant les 
travailleurs dont la pensée est enfermée jusqu’ici entre les 
quatre murs de l’usine, nous voulons rouvrir les grands ho-
rizons où les peuples primitifs respiraient le souffle de Dieu. 
Il ne s’agit point de grouper les hommes sous la discipline 
d’un couvent ; non, certes, car cette discipline même est ir-
réligion ; mais la religion est partout, elle est infinie comme 
l’espace, il y a place en elle pour toutes les libertés. »

“JOLIS - SOLS”
Spécialiste des Revêtements de Sols

Poses par spécialistes

Plastique - Moquettes - Dalles - Tapis - etc.

6, rue Bousquet - 81400 CARMAUX
Tél. : 05 63 76 58 47 - Fax : 05 63 76 86 58

E.mail : eurl.jolis.sols@cegetel.net

D.R.
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V I E  D E  L’ É G L I S E

Cette année, le carême s’étend du 6 mars au 21 avril. Petites réflexions sur ce temps de conversion 
qui n’a gardé, pour beaucoup, qu’une signification symbolique, avec la privation de viande le vendredi...

Carême et jeûne pour avancer dans la foi
Mardi Gras 

La fête du Mardi Gras est une fête d’origine catholique qui 
précède le Mercredi des Cendres. En 1094, elle était déjà 
mentionnée dans une charte du doge Faliero à Venise et 
en 1269, le Sénat prescrivait que l’on considère la veille 
du Carême comme un jour de fête. 
C’est un temps de divertissement qui répond au besoin 
d’oublier les soucis de tous les jours avant la période de 
pénitence du Carême.
Carnaval vient du latin « carne vale « adieu à la chair. 
C’est l’occasion pour les chrétiens de se rappeler avant 
40 jours de pénitence que “Ce n’est pas ce qui entre dans 
la bouche d’un homme qui le rend impur, mais ce qui 
sort de sa bouche” (Matthieu 15-16-17).

Le Carême :
du latin “quadragesima” c’est à dire quarante jours, en 
référence aux quarante jours de jeûne du Christ au désert 
et aux quarante années passées par le peuple d’Israël au 
désert. Durant les quarante jours du carême, (six semaines 
et demi auxquelles on retranche les dimanches) les textes 
de la messe invitent les fidèles à faire pénitence et à 
prendre les chemins de la conversion à travers une vie de 
prière plus intense, avec le jeûne et le partage, orientations 
fondamentales pour vivre le carême. 
Ce moment fort d’amour ramène nos cœurs de pécheurs au 
Seigneur et nous invite à nous mettre dans les dispositions 
du cœur de Dieu. Une période de présence à soi, à Dieu et 
aux autres. Un temps liturgique précieux et important pour 
raviver la grâce du baptême.
Tout au long de cette période, les chrétiens sont appelés 

à vivre des sacrifices volontaires et à faire des efforts. 
Les trois piliers expriment significativement le retour 
aux sources de la foi : le jeûne, la prière et l’aumône. Les 
textes de la Bible qui sont proposés tout au long du carême, 
depuis la tentation de Jésus au désert, la transfiguration et 
la guérison de l’aveugle de naissance à la résurrection de 
Lazare, nous dessinent la route à suivre. La résurrection du 
Christ célébrée dans la nuit de Pâques manifeste la victoire 
de la vie sur la mort, du bien sur le mal nous donne la fin de 
tout ce combat auquel notre vie est appelée.

Pourquoi jeûner ?
Le jeûne est un exercice de pénitence. Qui dit pénitence 
dit désir de se convertir, de changer quelque chose dans 
sa vie, dans ses habitudes. 
Je veux m’unir à Dieu, je veux me détacher, me libérer 
de tout ce qui fait obstacle à ma relation avec le 
Seigneur, à l’attention de la présence de Dieu dans ma 
vie, me décentrer de moi, pour être davantage attentif 
aux autres.

Se priver de nourriture permet-il 
de mieux s’unir à Dieu ?
Dans notre société d’hyperconsommation, la nourriture 
est un fort point d’attache aux réalités terrestres. Nous 
nous occupons de notre ventre, nous ne sommes jamais 
assez rassasiés. La nourriture est une sorte de palliatif 
au vide de sens. Quelqu’un qui a du mal à trouver un sens 
sa vie, qui ne sait pas ce qui peut remplir sa vie, peut vite 

Crédit photo Danièle Morganti
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V I E  D E  L’ É G L I S E

Le jeûne est l’une des formes de pénitence que l’Église suggère pendant le temps du Carême. Il consiste à prendre 
de la nourriture avec une sobriété particulière, sans pour autant retirer ce qui est nécessaire à l’organisme.

Il s’agit d’une forme traditionnelle de pénitence, qui n’a aucunement perdu sa valeur, et qui est même à redécouvrir, 
surtout dans les milieux et les régions du monde où non seulement la nourriture surabonde, mais où l’on se rend 
malade d’hyper-alimentation.

Le jeûne pénitentiel est bien différent de la diète thérapeutique. Mais on peut le considérer, à sa manière, comme 
une thérapie de l’âme. La pratique du jeûne en signe de conversion facilite l’engagement intérieur à se mettre à 
l’écoute de Dieu. Jeûner, c’est se réaffirmer ce que Jésus a répondu à Satan qui Le tentait, au terme des quarante 
jours de jeûne : “Ce n’est pas de pain seul que vivra l’homme, mais de toute parole qui sort de la bouche de Dieu” 
(Mt 4, 4) [...]. »
Jean-Paul II – message pour le carême 1996

chercher à remplir son ventre.
En se privant de nourriture, on cherche par une certaine 
ascèse à retrouver ce qui nous nourrit vraiment. C’est la 
première tentation du Christ qui porte sur le pain. Après 
quarante jours dans le désert, Jésus a faim, (ce qui est 
normal, si vous jeûnez longtemps, la sensation de faim 
disparaît au bout de trois ou quatre ou jours pour revenir 
vers le quarantième jour.) Satan Le tente “si tu as faim, 
transforme ces pierres en pain”. Jésus lui répond “il 
est écrit que l’homme ne vivra pas seulement de pain, 
mais de toute parole qui sort de la bouche du Seigneur” 
(Matthieu 4,4)

Limiter sa nourriture, voilà un exercice qui nous renvoie 
vite à nos propres limites. Se priver du petit café du matin 
accompagné du biscuit ou des deux carrés de chocolat 
habituels n’est pas aussi facile qu’il y paraît. On peut 
aussi jeûner d’internet, de télé, de tabac, d’alcool, du jeu 
s’il est devenu une addiction, de l’attitude compulsive 
envers les mails, les SMS, les écrans ou bien se priver de 
paroles négatives… Et ce jeûne libère de l’espace et du 
temps pour des activités et des actes plus orientés vers 
Dieu et vers les autres : prière ; lectures ; services… Il 
faut donc jeûner de tout ce qui encombre notre mémoire, 
notre imagination et nous disperse, au point de nous 
détourner de nous-mêmes, des autres, de Dieu.

Quel est le vrai sens du jeûne ?
“Voici le jeûne auquel je prends plaisir : Détache les 
chaînes de la méchanceté, dénoue les liens de la 
servitude, renvoie libres les opprimés, et que l’on 
rompe toute espèce de joug ; partage ton pain avec celui 
qui a faim, et fais entrer dans ta maison les malheureux 
sans asile ; si tu vois un homme nu, couvre-le, et ne te 
détourne pas de ton semblable.” 

Livre d’Isaïe 58

Le vrai jeûne a donc pour but de manger la vraie 
nourriture qui consiste à faire la volonté de Dieu. Il facilite 
la disposition intérieure à l’écoute du Christ et à se nourrir 
de sa Parole de salut. Avec le jeûne et la prière, nous Lui 
permettons de venir rassasier une faim plus profonde que 
nous expérimentons au plus intime de nous : la faim et la 
soif de Dieu. En même temps, le jeûne nous fait prendre 
conscience de la situation dans laquelle vivent tant de nos 
frères qui ne mangent pas à leur faim. Dans une de ses 
lettres Saint Jean met en garde “Si quelqu’un possède 
des richesses de ce monde et voyant son frère dans a 
nécessité, lui ferme ses entrailles, comment l’amour de 
Dieu demeurerait-il en lui ?” (1 Jean 3, 17)
En choisissant librement de nous priver de quelque 
chose, nous ne faisons pas un régime alimentaire en 
vue de perdre du poids. Nous choisissons un chemin de 
foi avec Dieu pour aider les autres ; nous montrons de 
manière concrète que le prochain en difficulté ne nous 
est pas étranger. Et l’offrande spirituelle de nos sacrifices 
est un chemin de croissance pour se préparer à vivre la 
grande et belle fête des fêtes : Pâques.

Daniele Morganti
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JEUNES ET CROYANTS

À la fin des JMJ 2016 à Cracovie, le Pape François avait 
donné rendez-vous aux jeunes catholiques du monde en 
2019 au Panama. Ces Journées Mondiales de la Jeunesse 
enregistrent la plus faible affluence de son histoire, 
avec le déplacement de « seulement » 85.884 jeunes 
étrangers. De nombreux jeunes français n’ont pas pu se 
rendre au Panama pour différentes raisons (financières, 
professionnelles, pendant l’année scolaire…) C’est pour 
cela que certains diocèses ont organisé des animations 
en France. 

À Poitiers : La Province a proposé un week-end autour 
de deux évènements majeurs : les JMJ et le festival 
international de la BD. 

À Paris : des catéchèses ont été données par des 
évêques. Un temps de louange à la cathédrale Notre 
Dame de Paris, une marche de nuit suivie d’une messe 
et d’une adoration ont été effectués. Le week-end a 
rassemblé 25 000 jeunes autour d’un cross, de concerts 
d’évangélisation, mais aussi d’un petit déjeuner solidaire. 
Ces différents temps forts des JMJ ont été clôturés par 
une messe internationale célébrée par Mgr Aupetit dans 
l’église Saint Sulpice où des milliers de jeunes, dont 2 
fraîchement revenus de Panama, étaient rassemblés. 

Dans la Province de Lille : Les étudiants et les 
professionnels se sont rassemblés pour des témoignages, 
une nuit de prière, une retransmission de la veillée en 
union de prière avec le Panama. 

Sur place, au Panama, ces JMJ ont été un événement 
festif, fraternel et empli de ferveur. Durant ces quatre 
jours, notre pape n’a eu de cesse, de nous appeler à 
répondre concrètement à l’appel de Dieu comme la 
Vierge Marie à l’Ange Gabriel : « Vous n’êtes pas l’avenir, 
mais le maintenant de Dieu »*. Il nous a aussi posé des 
questions fortes pour que nous sachions nous remettre 

en question vis-à-vis de notre foi et de notre vie de 
chrétiens. Il a demandé à chacun d’entre nous : « Crois-
tu en cet amour ? Crois-tu en cet appel ? »* Lors de ces 
JMJ qui étaient placés sous l’égide de Marie, notre Pape 
François a osé appeler Marie l’« influence de Dieu ». 
Il nous a rappelés que « dire “oui” et faire confiance à 
l’amour et aux promesses de Dieu, seule force capable 
de rendre toutes choses nouvelles »*, et que c’est en cela 
que la Vierge aura été « influenceuse ». Dans le passage 
d’évangile, qui nous servait de thème, nous voyons que le 
Oui de Marie a changé le cours de l’histoire du monde. Le 
oui de celle qui se considérait servante a apporté Dieu au 
monde. Alors, nous osons dire avec notre Pape que Marie 
est bien une influence de Dieu, mais en réfléchissant 
bien pour nous aussi. 
* Voir le discours du Pape François lors de la veillée le 
samedi 26 janvier des JMJ 2019 

C’est en Amérique latine que les Journées Mondiales de la Jeunesse ont eu lieu du 22 au 27 janvier 
2019. Près de 1300 Français et deux jeunes Tarnais Marielle et Benoît y ont participé. 

JMJ 2019 au Panama :
« Voici la servante du Seigneur. Que tout m’advienne selon ta parole. » 

JMJ 2022 : 
rendez-vous à Lisbonne !
La capitale du Portugal a été choisie pour accueillir 
les prochaines Journées Mondiales de la Jeunesse. 
Lisbonne sera la 8e ville d’Europe à recevoir 
l’événement, après Rome, Saint-Jacques-de-
Compostelle, Czestochowa, Paris, Cologne, Madrid 
et Cracovie.

Les grands JeunesCrédit photo Diocèse d’Albi
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JEUNES ET CROYANTS

Les groupes « Jeunes et Croyants » de l’Aumônerie 
de Carmaux organisent un pèlerinage d’une 
journée sur les pas de Sainte Germaine de Pibrac. 
Un bus sera évidemment prévu pour tous les 
paroissiens du secteur : Saint François et Sainte 
Claire en Ségala qui souhaiteront participer. Cette 
sortira aura lieu le samedi 27 avril 2019. Pourquoi 
souhaitons-nous aller à Pibrac ? Nous avons 
entendu parler de Ste Germaine, petite bergère 
infirme à une de nos rencontres d’aumônerie. Son 
histoire, sa vie nous ont touchés. Sainte Germaine 
nous apprend que les anonymes, les humbles de 
cœur, les méprisés ont une place particulière dans 
le cœur de Dieu. Elle nous a appris à grandir dans 
la Foi, à toujours faire confiance à Dieu même dans 
l’adversité. Comme nous, elle a connu la peur, 
mais elle l’a surpassé par sa certitude en Dieu. 
Nous souhaitons mettre nos pas dans les siens afin 
qu’avec elle nous soyons capable de vivre l’Évangile 
simplement, mais dans la Joie de croire en notre 
Sauveur. 

Vous trouverez les informations nécessaires pour 
participer à ce pèlerinage dans les prochaines feuilles 
de Ségala paroiss’infos et sur le site de la paroisse St 
François et Ste Claire en Ségala.

Après notre séjour humanitaire au Bénin l’été 
dernier, nous souhaitions continuer notre action de 
solidarité avec le Bénin. Pour cela, nous avons la 
joie de vous faire savoir que l’association BEN’AID 
a été créée. BEN’AID a pour but d’aider au soutien 
scolaire en particulier auprès de l’école Trône 
de sagesse, mais de façon non exclusive. Nous 
apporterons aussi une aide aux enfants dans le 
besoin étant auprès de l’orphelinat de Dagleta. 
Lors de l’assemblée constitutive, nous avons 
émis le souhait de trouver des partenaires auprès 
d’associations tarnaises ainsi que des partenaires 
Béninois. Nos démarches sont en cours. Toutes les 
personnes désirant nous aider et devenir membres 
sont les bienvenues. 

association.benaid@gmail.com – Tél. : 0649073118

Le Coin de NEWS BEN’AID NEWS

Un pèlerinage pour tous 
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T É M O I N

 Deux prêtres béninois sont arrivés en septembre 2018 à Carmaux. Après la présentation du Père Crépin 
DEGAN dans notre dernier numéro, le Père Patrick PANOU nous livre ses premières impressions.

« Il n’y a de richesse que d’hommes 
et de rencontres ! »

Père Patrick, vous êtes arrivé à Carmaux début 
septembre. Pouvez-vous vous présenter aux 
lecteurs de notre journal  et nous dire votre 
parcours ? 
Père Patrick : Je salue les lecteurs du journal avec dé-
férence et affection. Je réponds au nom de Patrick – Eu-
loge PANOU, j’ai 35 ans et je suis prêtre depuis bientôt 7 
ans, incardiné dans le diocèse de Cotonou au Bénin. J’ai 
déjà exercé mon ministère de prêtre dans trois paroisses 
différentes, dans mon pays d’origine comme vicaire et 
curé. Je suis actuellement à Carmaux, pour un service 
pastoral de la mission universelle et des études en an-
thropologie et théologie morale, spécialité bioéthique à 
l’Institut Catholique de Toulouse. J’aime la lecture, les 
voyages, les pèlerinages afin de découvrir la richesse du 
monde et des peuples qui est une ouverture à l’univer-
salité.

 
Quitter son pays pour partir en mission 
plusieurs années, comment le vivez-vous ?
Père Patrick : La vie du prêtre est une vie donnée pour 
aller au large, pour partir en mission partout dans le 
monde, partout où il y a des hommes ou femmes qui 
attendent une lueur d’espérance, de joie ou d’amour à 
travers une rencontre. Même s’il m’arrive d’avoir la nos-
talgie de mon cher et beau pays ensoleillé, j’accueille 
ce temps de mission dans sa dimension universelle 
pour l’amour de l’Église. C’est aussi une aubaine afin de 
m’enrichir au contact des personnes et des valeurs de la 
culture occidentale. Il n’y a de richesse que d’hommes et 
de rencontres….

 
– Depuis votre arrivée, qu’est-ce qui vous 
étonne le plus en France et chez les chrétiens 
du Ségala ?
Père Patrick : Je suis étonné et émerveillé de la nature 
et de l’architecture. La modernité et l’avancée des tech-
nologies rendent l’homme autonome, mais provoquent 
une dépendance négative à la techno-science. Je dé-

couvre une Église du Ségala qui vit la foi de son époque. 
De même, je ressens le culte religieux (la messe) comme 
l’affaire des personnes âgées et non des jeunes qui sont 
pourtant l’avenir de l’Église et de la société. Enfin, j’ad-
mire chez les chrétiens du carmausin le sens de l’hos-
pitalité, malgré la peur de l’autre dans le monde d’au-
jourd’hui.

D
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LES PIEDS DANS LE PLAT

Les ronds-points sont des églises

Moi qui n’ai pas lu la Bible, que peut-il me rester de la 
maigre connaissance religieuse que l’on m’a transmise 
ou que j’ai acquise ? Ma mémoire défaillante n’a retenu 
que quelques chants et prières, aujourd’hui démodés. Ce 
Père que l’on fait nôtre en le tutoyant sur le mode du : 
« c’est un ami de 2000 ans ». Le salut à cette Marie qu’on 
vénère avec déférence parce qu’elle a enfanté celui qui 
est à l’origine de l’Église pour les hommes : JÉSUS. Il 
n’est nullement dans mon intention de vous les réciter, 
mais je n’ai pas oublié les Dix commandements qui sont 
les principaux piliers des lois de l’Église. Juste vous rap-
peler quelles seraient les bénéfiques conséquences de 
leur respect. En ces temps troublés par tant de guerre et 
de conflits de toutes sortes, nous aurions bien besoin que 
ce Décalogue soit remis à l’ordre du jour et devienne une 
priorité pour toutes les religions du monde.

Les gens d’en bas vont mal, ils se parent de jaune et 
viennent sur les ronds-points avec leur mal-être et leurs 
misères. Femmes, vieillards, hommes et enfants paci-
fiques et pacifistes déposent sur l’autel de la France d’en 
haut le cahier de leurs prières qu’ils ont griffonnées d’une 
main parfois malhabile et quelques fois mal-instruite, 
mais surtout non-dénuée d’intelligence et de bon sens. 

La classe gouvernante leur oppose une fin de non-re-
cevoir dédaigneuse et veut leur faire avaler beaucoup 
trop de grosses couleuvres. Par exemple entre autres, 
ces pauvres marchands du temple des Champs Ély-
sées qui seraient à l’agonie à cause de gueux en gilets 
jaunes ! Ces mêmes marchands dont les devantures des 

magasins sont agrémentées par les enseignes des plus 
prestigieuses marques : GUCCI, DIOR, VUITTON, ROLEX, 
LACOSTE, CHANEL ou SHALIMAR et cachent sous des 
parfums raffinés, des bénéfices nauséabonds tirés de 
la sueur des asservis de toute l’humanité. Ils n’hésitent 
pas à emprunter à la mythologie grecque l’un de ses 
fleurons : HERMÈS, dieu du commerce, des voyageurs, 
gardien des routes et des carrefours qu’on n’appelait pas 
encore ronds-points. Mais pour couronner le tout, il était 
aussi le patron des voleurs chargé de conduire les âmes 
aux enfers. 

Les supplications des naufragés de ce pays qui se réu-
nissent fraternellement sur les ronds-points appellent 
des décisions, des actes forts. Personne ne veut d’une ré-
ponse qui ressemble à celle que fit Ponce Pilate au peuple 
qui a préféré Barabbas le voleur casseur de vitrines à Jé-
sus le pacifiste. Aveuglés par les avantages monstrueux 
qu’ils s’octroient, des élus de tous bords n’ont pas idée du 
pouvoir qu’ils ont et dont ils abusent. Ces Dix commande-
ments sont souvent foulés au pied, mais ils n’en restent 
pas moins source et chemin de bonheur. Nous aspirons 
et nous prions tous pour ce bonheur, que ce soit dans les 
églises ou sur les ronds-points. 

En écrivant ces mots, j’ai conscience d’avoir violé quelques 
commandements, mais DIEU lui-même qui a édicté ces 
règles n’a-t-il pas montré sa colère en quelques occa-
sions ?

Le Furet
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Messes 
MESSES QUOTIDIENNES
Oratoire du Sacré-Cœur,
(à l’arrière de Saint-Privat)
•  Mardi, mercredi à 8 h 30
•  Jeudi : à 18 h 30 

(Adoration de 8 h 30 à 18 h 30)
•  Vendredi 

à 9 h 30 (1er vendredi du mois) 
17 h 30 (église)

•  Samedi à 12 h

 
MESSES DOMINICALES
Église Saint-Privat
de Carmaux
•  Samedi : 17 h 30
•  Dimanche : 10 h 30

Pour les autres messes, consulter la feuille paroissiale 
ou notre site internet : http://carmaux.catholique.fr
Pour recevoir la feuille par mail deux fois par mois : 
envoyer un mail à l’adresse paroisse.carmaux@gmail.com 
en précisant votre nom et votre prénom.

Renseignements utiles 
paroisse.carmaux@gmail.com
BAPTÊMES 2019 : prendre contact au moins trois mois à 
l’avance. Contacter le secrétariat au 05 63 76 51 88

MARIAGES 2020 : prendre contact au plus tard le jusqu’au 
31 octobre 2019. Contacter le curé par mail : cormary.xavier@
gmail.com

SÉPULTURES 
Ont rejoint la maison du Père
SAINT-PRIVAT

Pierre Lalieu, 90 ans
Jeanine Faure, 95 ans
Jacqueline Larroque, 72 ans
Micheline Frayssinet, 85 ans
Antoinette Costes, 83 ans
Alma Passerini, 92 ans
Suzanne Ferran, 80 ans
Renée Lacroix, 90 ans
Nicolas Alvarez, 63 ans
André Bastide, 83 ans
France Rieunau, 96 ans
Célestin Junquera, 91 ans
Simone Lafage, 88 ans
Odette Virazels, 95 ans
Arlette Bourgade, 80 ans
Jacqueline Bonnet, 92 ans
Jeanne Barrau, 66 ans   

BLAYE-LES-MINES
Eloi Savy 86 ans
Monique Colon, 88 ans
Boleslaw Walkowicz, 85 ans
Mariam Watek, 87 ans
Gilberte Cazottes, 92 ans

Pouzounac
Marlène Malgouyres, 78 ans 

SAINTE-CÉCILE
Guy Fonvielle, 80 ans
Paul Larroque, 82 ans 
Ludovic Julia, 97 ans
Yvonne Blanquet, 92 ans
Catherine Delmas, 67 ans
Lucienne Albinet, 93 ans
Lucienne Salles, 94 ans
Suzanne Julia, 93 ans
Camille Gary, 83 ans
Francine Favaron, 98 ans 
Dominique Coste, 65 ans
Jeanne Bonneil, 89 ans
Raymonde Mauries, 82 ans
Marie  Louise Calmels, 99 ans
Christine Rouvellat, 61 ans

SAINT-BENOÎT
Jeanine Puech, 87 ans
Paulette Cormureau, 89 ans
Jeanne Lefèvre, 95 ans
Jean-Pierre Larroque, 78 ans
Pierrette Rieunau, 77 ans 
Carmen Suarez, 95 ans

MONESTIÉS
Laurent Babiole, 77 ans 
Clémence Trouillet, 98 ans
Michel Durand, 68 ans  

SAINTE MARTIANNE
 Edmond Besombes, 98 ans
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